Concours des Petits Artistes de la Mémoire – 2013/2014
Projet pédagogique de l’école de Saint-Yrieix-le-déjalat(19) – Classe de Mesdames Valérie Milgram et Fanny Betoulle
L’arbre de la Mémoire et de l’Espoir
	Descriptif de la production :

Il s’agira de construire un arbre dont la base, racines et tronc, s’inscrit dans un passé où surgissent les horreurs de la guerre et les visages de quelques Poilus et de gueules cassées.

En remontant le long du tronc, on découvrira des images plus légères. La photo d’Helmut Kohl et François Mitterrand introduit la relation apaisée entre France et Allemagne ; les branches évoquent un avenir plein d’espoir qui ne devra cependant, jamais oublier d’où il vient.

Deux classes sont impliquées dans le projet : GS/CP/CE1 (15 élèves) d’une part et CE2/CM1/CM2 (11 élèves) d’autre part.


	Techniques utilisées :

A partir d’un jeune chêne fixé dans un socle, une structure constituée de grillage et de bandes de papier encollées est construite afin de donner plus de volume à l’arbre.

Différents éléments évoquant la Mémoire et l’Espoir seront installés sur la structure.

Les noms des soldats figurant sur le Monument aux morts du village seront incrustés dans la composition.

Les éléments seront réalisés par dessin, collage, volumes.

	GS/CP/CE  (élèves de 5 à 7 ans)
	CE2/CM1/CM2 (élèves de 8 à 11 ans)

	Autour du 11 novembre 2013
Invitation est faite aux élèves et aux familles de participer à la cérémonie aux Monuments aux Morts.

Pour sensibiliser les jeunes enfants* :

· Des photos de Poilus sont projetées ;

· Des images de guerre sont proposées : soldats dans les tranchées, armes en action ;

· Des extraits de lettres de Poilus sont lus comme des « histoires ».

*Le choix des images tient compte de l’âge des enfants.
	Autour du 11 novembre 2013
Le 11 novembre intervient au cours de la séquence d’enseignement consacrée au premier conflit mondial qui aborde les thèmes suivants :

· La violence du conflit ;

· Verdun ;

· Clémenceau.

Etude de documents écrits, découverte de quelques objets, vidéogrammes aident les élèves à se représenter la violence du conflit et la vie des Poilus dans les tranchées.

Une œuvre littéraire est étudiée dans le cadre de l’enseignement du français : « Il s’appelait le Soldat inconnu… »


	Première étape
Présentation du projet.

Echanges autour des mots « mémoire » et « espoir ».
	Première étape

Présentation du projet.

Echanges autour des mots « mémoire » et « espoir ».

	En 1914, il y a 100 ans…Le passé

	Deuxième étape

Nouveau visionnage d’images de guerre.

Les élèves imaginent, découpent, collent  et dessinent un  tronc d’arbre évoquant la guerre : plusieurs matières sont à leur disposition.


	Deuxième étape :

Le tronc de l’arbre a été « habillé » par les adultes d’un grillage. L’ensemble de la structure est recouverte de bandes de papier journal encollées par une équipe.
L’autre équipe conçoit le tronc d’arbre et répertorient les signifiants qui devront s’y trouver.



	Troisième étape :

Poursuite de l’habillage de la structure en utilisant des éléments pris dans des magazines et évoquant les horreurs de la guerre. Jeu sur les formes, les couleurs.
Quatrième étape :

Des portraits de Poilus sont proposés aux élèves dont certains en couleur.

Par découpage et collage, les élèves doivent faire le portrait d’une « gueule cassée ».

Des images de « gueules cassées n’ont pas été montrées aux élèves.


	Troisième étape :

A partir d’une série de portraits de Poilus, réalisation d’un portrait, dans un cadre ovale, de Poilu. Crayon à papier, encre de Chine.
Quatrième étape :

Les élèves composent des portraits de Poilus à partir d’images, de couleurs, d’éléments trouvés dans des magazines.



	Cinquième étape :
Les « gueules cassées » sont mises en place sur le tronc de l’arbre.


	Cinquième étape :
Les portraits au crayon de Poilus, sont mis en place sur le tronc.


	Sixième étape :

Sur de petites étiquettes de type « écolier », les noms des Poilus de Saint-Yrieix, Morts pour la France sont calligraphiés et  inclus dans la composition.

Le tout est maculé de café pour donner un côté « vieillot » à la production « C’était il y a longtemps mais on n’oublie pas. »



	De nos jours…La mémoire

	Septième étape : 
Recherche et mise en place d’images du monde d’aujourd’hui. : les maisons, les voitures, les jouets, les objets de la vie quotidienne….
Les élèves réalisent leur autoportrait (crayons de couleur).
Mise en place de ces images sur le haut du tronc et sur le  départ des branches.
	Septième étape :
Recherche d’images sur l’actualité d’aujourd’hui : le Président de la République, les relations franco-allemandes, les conflits dans le monde, l’Euro et l’Union européenne… Mise en perspective avec l’Europe de l’après première guerre mondiale.

Travail en géographie et instruction civique sur l’Union européenne. Mise en évidence de la symbolique de la rencontre à Verdun entre Helmut Köhl et François Mitterrand en 1984.

Mise en place de ces images sur le haut du tronc et sur le départ des branches.

	L’avenir…L’espoir

	Huitième étape :

Petits moments de philosophie… C’est quoi le bonheur ?

Echanges dans chaque classe autour de cette thématique ; Identification des mots du bonheur… La place de la Paix est  induite si nécessaire par les enseignantes.

	Neuvième étape :
Recherche d’images évoquant le bonheur par leur sujet, leur couleur, leur forme…
Installation sur les branches de l’arbre.

Ecriture de courts poèmes sur le bonheur et la paix  de type Haïku : poème japonais en 3 vers : 5, 8 et 5 pieds.

Ils sont ensuite calligraphiés sur des feuilles de papier découpées en feuilles d’arbre.

Mise en place sur les branches.
	Neuvième étape :
Découverte de quelques poèmes évoquant le bonheur ; Mise en évidence du contraste avec les poèmes d’Apollinaire sur la guerre.

Ecriture de courts poèmes sur le bonheur et la paix  de type Haïku : poème japonais en 3 vers : 5, 8 et 5 pieds.
Ils sont ensuite calligraphiés sur des feuilles de papier découpées en feuilles d’arbre.

Mise en place sur les branches.



	Dixième étape :
Découverte de quelques œuvres de Keith Haring évoquant le bonheur par le mouvement, les couleurs, les formes…

Réalisation de personnages « à la manière de Keith Haring »… organisés en « guirlandes » symbolique de fraternité et de tolérance : ils se donnent la main.



